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Toutes les femmes suisses devraient lire
« Propre en ordre », de Geneviève Heller.
Elles y trouveront une histoire passionnante,

celle de leur passé, de leurs racines et de
leur identité de ménagères modèles. La
ménagère suisse n'est pas la résultante
naturelle d'un besoin naturel d'ordre et de
propreté. Elle est le produit d'un ensemble

« Nous expions gravement la faute,

sinon plus, le crime social,
d'avoir sacrifié la femme aux intérêts

de l'industrie, et de l'avoir
arrachée au foyer pour en faire «
l'ouvrière ». La manufacture a tué
l'épouse et la mère, c'est-à-dire ce
qu'il y a de meilleur, de plus doux et
de plus fort dans l'humanité. Nous
souffrons de cet attentat et nous en
périrons, si nous ne nous hâtons
pas d'y porter remède. » (Congrès
international d'Enseignement
ménager, 1 908, 1 p. 62, cité par
Geneviève Heller dans « Propre en
ordre »)

de stratégies conscientes et organisées,
développées au XIXe siècle et dans la^
première moitié du XXe par les élites sociales
de notre pays. Ces stratégies furent conçues
sous la menace que comportaient les
conséquences de l'industrialisation : concentration

d'une population urbaine misérable,

porteuse de toutes les tares physiques
— maladies contagieuses, infirmités — et
morales — alcoolisme, prostitution, enfance

abandonnée — mais aussi culturelles —
ignorance, bêtise — et politiques — révoltes,

grèves, manifestations violentes. Tout
cela coûtait cher à la collectivité, et mettait

en danger les privilèges des classes propres,
saines, et possédantes.

Les femmes furent alors considérées
comme source de ces maux. La saleté, le

manque d'hygiène, les microbes propagés,
les enfants à la rue, le mari au café, et de là,
l'alcoolisme et la grève... Du même coup.
on vit en elles le meilleur instrument pour
y remédier.

La religion, l'esthétique même,
contribuèrent à fortifier cette idéologie de la femme

au foyer, grâce à laquelle l'ordre et la
propreté du ménage sont à la base d'un
ordre économique et social, et de la propreté

morale qui lui est nécessaire. C'est tout
un système de valeurs qui fut engagé dans
ces stratégies — campagnes de propagande
hygiénique, programmes d'urbanisme.
d'enseignement, etc.

Et demain
Nous avons changé tout cela. L'idéal de

la femme au foyer a été déboulonné. Les
luttes, les victoires des femmes ont fait de
ce passé table rase. Non Pas encore Pas

complètement
Nous n'allons pas poser ici la même

question que Geneviève Heller à la fin de
son livre, « Et si la saleté revenait »

Nous nous proposons plutôt de réfléchir
sur la réalité sociale du travail ménager —

réalité économique, culturelle, mythologique,

folklorique... Au-delà des anecdotes.
c'est la transformation des systèmes de
valeurs qui sous-tendent (peut-être à notre
insu l'évaluation, la dévaluation, la
réévaluation des travaux d'une ménagère, que
nous voulons comprendre pour mieux la
maîtriser. •

Anne- Marie Karlen

Inscriptions pour le colloque : page 23
Illustrations du dossier : Jean-louis Bcsson
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Incroyable mais vrai
Dix recommandations patronales

pour les épouses-ménagères
qui désirent encourager leur

mari.
1. Veillez à ce que votre mari se

sente à l'aise chez soi, car, il y
doit en quelque sorte faire le

plein de ses forces pour la lutte
professionnelle. Un homme
ayant une jolie maison rend de
30 jusqu'à 60 % de plus.

2. Tâchez de vous adapter à lui

spirituellement. Etudiez son
goût, ses petites faiblesses et
ses passions.

3. Ne vous laissez jamais aller
dans votre extérieur Vous
devez plaire à votre mari, et il doit
pouvoir être fier de vous. Une
femme soignée stimule un
homme de lui créer ou de maintenir

un intérieur soigné.

4. Tâchez de manière systémati¬
que de gagner pour votre mari
des amis.

5. C'est à vous de trouver quelles
sont les capacités de votre
mari et ce qu'il n'est pas capable

de faire.

6. Quand votre mari aura reconnu
et atteint son point d'efforts
principal, c'est à vous de
l'encourager à se mettre une fin
qu'il est capable d'atteindre.

7. En présence d'autres personnes

parlez toujours avec grand
respect de votre mari. Vous
pouvez aussi tranquillement
faire son éloge, car il ne peut le

faire lui-même.

8. Intéressez-vous à son travail,
même s'il n'est pas dans votre
sphère d'intérêt. Votre mari
doit toujours avoir l'impression
que vous prenez son travail
aussi important que lui-même.

9. Veillez aussi à ce que votre mari
maintienne sa force élastique.
Insistez pour qu'il ne traîne pas
des troubles et qu'il fasse chaque

année, quand il aura passé
la quarantaine, un contrôle à

fond chez le médecin

Extraits d'un article intitulé :

« Pour la femme du boucher » Journal

suisse des Bouchers-Charcutiers,

8 novembre 1978.

Pauvre ménagère. Eternelle
servante, tu ne seras jamais toi-
même. Tu n'existes que parce
que ton mari doit être un bon
travailleur. Ton bonheur, ton
épanouissement, ta joie... personne
n'y pense.
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